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THEORIES SUR L¶EDUCATION 
 

Unité 1 : Elucidations conceptuelles 
Objectifs généraux 

Objectifs spécifiques 
-Définir les notions de / d¶   Le pédagogie, éducation, enseignement, apprentissage instruction, éducation en 
matière de population (EmP). 
-ComSaUeU la Spdagogie j l¶pdXcaWion. 
-Démontrer la différence entre, enseignement et instruction. 
-Définir la pédagogie traditionnelle, la pédagogie nouvelle. 

Pré-test 
1. Définissez les notions suivantes : la Spdagogie, l¶pdXcaWion, l¶enVeignemenW, l¶inVWUXcWion,      l¶aSSUenWiVVage, 
l¶pdXcaWion en maWiqUe de SoSXlaWion (EmP). 
2. Quelle différence y-a-t-il entre éducation et pédagogie, entre éducation et enseignement ? 

Approches pédagogiques 
- Travaux de groupes 
- Echanges 
- Brainstorming 
- Exposé-débats 
- Cours magistraux 

Plan de l¶unité 
1. Education 

1.1. Définition 
1.2. LeV foUmeV d¶pdXcaWion 
1.3. LeV W\SeV d¶pdXcaWion oX inVWiWXWionV pdXcaWiYeV 
1.4. Les concepts actuels liés aux questionV d¶pdXcaWion 

2. La pédagogie 
2.1. Définition 
2.2. La pédagogie traditionnelle/ pédagogie nouvelle 
2.3. Pédagogie et quelques sciences 

3. L¶enVeignemenW 
4. L¶aSSUenWiVVage 
5. L¶inVWUXcWion 
6. La formation 
7. Le dressage 
8. Liens entre quelques concepts 

8.1. Pédagogie et éducation 
8.2. Education et instruction 
8.3. Enseignement et apprentissage 
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INTRODUCTION 
L¶plqYe mavWUe TXi e[SloUe SoXU la SUemiqUe foiV le domaine de la Spdagogie, UenconWUe deV conceSWV noXYeaX[ 
emSlo\pV danV le mpWieU d¶InVWiWXWeXU TX¶il a beVoin de comSUendUe. CeWWe SUemiqUe XniWp de la Spdagogie 
gpnpUale eVW conoXe SoXU l¶aideU j V¶aSSUoSUieU ceV conceSWV clpV. Ce TXi lXi SeUmeWWUa d¶aboUdeU aYec VXccqV Va 
formation théorique.  

1. Éducation 

1.1. Définition 
Etymologiquement, le mot  « éducation » vient du latin « educatio » dont les deux dérivés «  educare » et 
« educere ª VignifienW, UeVSecWiYemenW noXUUiU eW condXiUe hoUV. L¶pdXcaWion eVW donc l¶acWion de conduire hors, 
c'est-à-diUe l¶acWion de condXiUe TXelTX¶Xn d¶Xn SoinW YeUV Xn aXWUe SoinW TX¶il n¶a SaV aWWeinW. 

Le petit Robert dpfiniW l¶pdXcaWion comme la miVe en °XYUe de mo\enV SUoSUeV j aVVXUeU la foUmaWion eW le 
dpYeloSSemenW d¶Xn rWUe hXmain. 

Eduquer, en ce sens, consisterait à mobiliser les moyens de toute nature en vue du développement intégral de 
l¶homme : dpYeloSSemenW mpWhodiTXe modXlp VXU leV beVoinV eW aVSiUaWionV SeUVonnelV de l¶rWUe eW TXi Ve UpfqUe 
à une certaine société. 

Selon Kant, « le bXW de l¶pdXcaWion eVW de dpYeloSSeU danV chaTXe indiYidX, WoXWe la SeUfecWion dont il est 
susceptible ». (E. Kant, 1966, Rpfle[ion VXU l¶pdXcaWion). 

PoXU DXUkheim, l¶pdXcaWion eVW © l¶acWion e[eUcpe SaU leV gpnpUaWionV adXlWeV VXU celleV TXi ne VonW SaV encoUe 
mûres  pour la vie sociale. Elle a pour objet de susciter et de développeU che] l¶enfanW Xn ceUWain nombUe d¶pWaWV 
physiques, intellectuels et moraux que réclament de lui, et la société politique dans son ensemble et le milieu 
spécial auquel il est particulièrement destiné » (E. Durkheim, Education et sociologie, 1922.). 

Pour la LigXe InWeUnaWionale de l¶EdXcaWion NoXYelle (1921), © l¶pdXcaWion conViVWe j faYoUiVeU le 
développement aussi complet que possible des aptitudes de chaque personne, à la fois comme un individu et 
comme membUe d¶Xne VocipWp Upgie SaU la VolidaUiWp ». 

Selon la Loi d¶oUienWaWion de l¶pdXcaWion aX BXUkina FaVo, « l¶pdXcaWion eVW  l¶enVemble deV acWiYiWpV YiVanW j 
dpYeloSSeU che] l¶rWUe hXmain l¶enVemble de VeV SoWenWialiWpV Sh\ViTXeV, inWellecWXelleV, moUaleV, VSiUiWXelleV, 
psychologiques et sociales, en vue d¶aVVXUeU Va VocialiVaWion, Von aXWonomie, Von pSanoXiVVemenW eW Va 
participation au développement économique, social et culturel ».Loi 013 p.2. 

En faiVanW la V\nWhqVe de WoXWeV ceV dpfiniWionV, on SeXW affiUmeU TXe l¶pdXcaWion eVW Xne acWion globale de 
foUmaWion en YXe d¶aideU l¶homme j YiYUe aiVpmenW Va Yie en WanW TX¶rWUe indiYidXel aYec VeV SoWenWialiWpV 
SUoSUeV, maiV aXVVi en WanW TX¶plpmenW d¶Xne VocipWp TXi a VeV VolliciWaWionV eW VeV e[igenceV. 

 

1.2. Les formes d¶éducation 
L¶pdXcaWion SUend SlXVieXrs formes dont les principales sont : 

-l¶éducation formelle réalisée dans les structures bien définies soumises à des réglementations 
institutionnelles (les écoles primaires, les lycées et collèges, les centres de formation professionnelle, les 
universités«.). 

-l¶éducation non formelle danV leV cenWUeV d¶alShabpWiVaWion, leV CenWUeV d¶EdXcaWion de BaVe Non 
Formelle, les cours du soir, au sein des groupements socioprofessionnels, économiques et politiques, des 
associations de jeunes. 

-L¶éducation informelle, YphicXlpe SaU leV maVV mpdiaV, la famille, la UXe« © Rien ne vaut la rue pour 
faire comprendre à un enfant la machine sociale » fait observer Anatole FRANCE écrivain contemporain. 



 11 

1.3. Les types d¶éducation  
1.3.1. L¶éducation naturelle 
Le mot « nature » dpVigne pW\mologiTXemenW la naiVVance, l¶pWaW d¶Xn rWUe, ce TXi Ve UpaliVe VanV l¶inWeUYention 
d¶Xne YolonWp Upflpchie. Il conWienW l¶idpe d¶Xne VSonWanpiWp. 

PaU conVpTXenW, l¶pdXcaWion naWXUelle SeXW V¶enWendUe comme : 
-le développement interne de nos facultés et de nos organes (JJ. Rousseau (1762). Emile, p 83) ; 
-l¶acTXiV de noWUe SUoSUe e[SpUience VXU leV objeWV TXi noXV affecWenW (idem) ; 
-Xne VoUWe de dUeVVage VSonWanp TX¶imSoVenW leV loiV de la naWXUe eW le milieX de Yie de l¶indiYidX. 
« Tout est bien VoUWanW deV mainV de l¶aXWeXU deV choVeV. ToXW dpgpnqUe enWUe leV mainV de l¶homme ª. C¶eVW le 
cUedo fondaWeXU de l¶pdXcaWion naWXUelle de JJ RoXVVeaX. 

1.3.2. L¶éducation traditionnelle 
«  L¶pdXcaWion WUadiWionnelle conViVWaiW en Xne inWpgUaWion de l¶enfant à la société où il vivait. Tous les 
enVeignemenWV deV SqUeV, deV mqUeV, deV oncleV, deV avnpV YiVaienW j aSSUendUe j l¶enfanW commenW Ve comSoUWeU 
dans la vie pour être reconnu comme élément du groupe ». (IPAM ± Ppdagogie SoXU l¶AfUiTXe noXYelle, S 13). 

DanV l¶AfUiTXe WUadiWionnelle, © Vi l¶pdXcaWion deV enfanWV eVW Xne Wkche SUinciSalemenW familiale, elle eVW 
pgalemenW l¶affaiUe de WoXW membUe de la CommXnaXWp dpjj inVWUXiW de la TUadiWion ». Constantin Gbaané 
DABIRE. ± L¶Homme comme UelaWion, p 209. 

 

1.3.3. L¶éducation familiale  
La famille eVW le milieX naWXUel de l¶enfanW. Elle a Xne inflXence conVidpUable VXU Va foUmaWion, en ce TXe c¶eVW 
elle TXi eVW la SUemiqUe j agiU VXU l¶enfanW, j Xn kge o� il eVW WUqV mallpable, Vemblable j Xne feXille de SaSier 
YieUge o� SUeVTXe Uien n¶eVW pcUiW. C¶eVW la famille TXi a le monoSole de Von pdXcaWion dqV la SUemiqUe enfance : 
elle lui apporte les premiers soins, en assurant sa protection, sa croissance. Elle pose les jalons de la personnalité 
fXWXUe de l¶enfanW, en lui témoignant, les sentiments : affection, tendresse, les émotions et en lui faisant prendre 
conscience des liens entre les membres de la famille, la hiérarchie qui y règne. Elle est la première institution 
éducative. Les psychologues comme Henri Wallon onW bien miV en pYidence la SaUW de l¶affecWiYiWp danV 
l¶pdXcaWion dX WUqV jeXne enfanW, faiVanW UemaUTXeU TXe l¶enfanW SUiYp deV SaUenWV (naWXUelV oX adoSWifV) eVW 
cUXellemenW handicaSp aX dpSaUW de Va Yie, ce TXi l¶emSrche de cUoiWUe noUmalemenW, la cUoissance normale 
e[igeanW de l¶affecWion. 

PoXU WpmoigneU de l¶inflXence de l¶pdXcaWion familiale VXU la foUmaWion de la SeUVonnaliWp de l¶enfanW, OliYieU 
REBOUL affirme : « Vi leV SaUenWV n¶onW SaV le dUoiW de Yie eW de moUW, c¶eVW dX moinV SaU eX[ TXe l¶enfant vit et 
échappe à la mort ; ils peuvent non seulement lui imposer ou lui interdire telle conduite, mais aussi le façonner 
dans ses sentiments, les plus intimes, les plus durables ». L¶inVWincW naWXUel de l¶enfanW j l¶imiWaWion faiW diUe 
également à Alain que « L¶enfanW aSSUend j UeVSecWeU Von SqUe SaU l¶e[emSle de la mqUe eW VXUWoXW j aimeU la 
mqUe SaU l¶e[emSle dX SqUe ª. D¶o� la YaleXU de l¶pdXcaWion SaU leV bonV e[emSleV deV SaUenWV. 

C¶eVW pgalemenW la famille TXi aSSUend j l¶enfanW leV bonneV maniqres, la tradition, la religion, les us et 
coXWXmeV, leV inWeUdiWV, leV UiWeV iniWiaWiTXeV de Von gUoXSe Vocial d¶oUigine. 

MaiV l¶pdXcaWion familiale SUpVenWe deV limiWeV :  

-Elle pdXTXe mal comme diW Alain caU, XVanW dX VenWimenW, elle SoXUUiW SlXV TX¶elle n¶pdXTXe ; en étant très 
SUoWecWUice de l¶enfanW, elle UiVTXe d¶en faiUe Xn pWeUnel mineXU. « PUpcieXVe choVe TXe le VenWimenW, maiV n¶en 
aWWendonV SaV deV VeUYiceV TX¶il ne SeXW UendUe.», V¶pcUie Alain. En effeW, l¶amoXU Uend aYeXgle ; il a ses raisons 
que la raison ignore. 

-L¶pdXcaWion familiale Wend j imSoVeU j l¶enfanW Xne moUale de la conWUainWe eW de VoXmiVVion aX[ UqgleV 
VacUpeV eW  incomSUiVeV de l¶enfanW ; elle foUme Xn fidqle miliWanW d¶Xne WUadiWion donW il ignoUe leV fondemenWV ; 
étouffe de ce faiW, l¶eVSUiW cUiWiTXe. Une Welle pdXcaWion cloiVonne l¶enfanW danV Xn milieX SUpciV, aX lieX de 
l¶oXYUiU VXU le monde deYenX SoXUWanW µ¶Xn Yillage SlanpWaiUe¶¶.  Le conWenX de l¶pdXcaWion n¶eVW Yalable TXe 
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dans le milieu restreint du groupe social ; plus il V¶en ploigne, SlXV leV YaleXUV TX¶il a UeoXeV deYiennenW 
caduques.  

-Les méthodes utilisées sont empiriques, non scientifiques. Il faut également faire remarquer  que la 
famille modeUne n¶a SaV WoXjoXUV leV aWoXWV SoXU rWUe WoXjoXUV pdXcaWUice : le père et la mère étant occupés et 
UaUeV j la maiVon, l¶enfanW eVW laiVVp j la gaUdeUie oX enWUe leV mainV d¶Xne noXUUice. La famille ne donne  SaV 
WoXjoXUV le bon e[emSle SXiVTXe ceUWainV coXSleV VonW VpSaUpV, en confliWV oXYeUWV, oX aloUV, c¶eVW l¶alcooliVme 
TXi a coUUomSX l¶Xn oX l¶aXWUe deV SaUenWV. 

Malgré ce tableau peu reluisant sur la valeur éducative de la famille, elle demeure irremplaçable dans bien 
d¶aVSecWV de l¶pdXcaWion de l¶enfanW. 

 

1.3.4. L¶éducation scolaire  
L¶pcole eVW Xne inVWiWXWion miVe en place par la société pour assurer la formation de ses enfants dans un cadre 
foUmel. Elle a pWp conVWUXiWe SoXU UpSondUe j ce beVoin fondamenWal de la VocipWp TXi eVW de SUpSaUeU l¶aYeniU deV 
jeXneV. Elle eVW Xn lieX o� Ve foUmenW l¶inWelligence, la VenVibiliWp eW le go�W de l¶enfanW. C¶eVW aXVVi le lieX o� 
l¶enfanW SUend le WemSV SoXU m�UiU aYanW de V¶inWpgUeU danV la Yie acWiYe. 

L¶pcole eVW ainVi aX VeUYice de la VocipWp. Elle doiW SaU conVpTXenW rWUe oXYeUWe aX[ UpaliWpV de celle-ci. C¶eVW 
danV ce caV TX¶elle VeUa facWeXU de SUogUqV Vocial, cXlWXUel eW pconomiTXe de SaU leV inflXenceV noYaWUiceV TX¶elle 
aura sur son environnement. Elle a donc une fonction éminemment sociale. Elle est mandataire de la société 
aYec la doXble miVVion de foUmeU eW d¶pdXTXeU. 

ConWUaiUemenW j l¶pdXcaWion familiale, l¶pdXcaWion VcolaiUe a Xn conWenX SUpciV, dpclinp danV leV SUogUammeV 
d¶enVeignemenW ; elle est régie par des règles rigoureuses, dans un cadre aussi règlementaire (école). Elle est 
assurée par un corps de spécialistes (enseignants et encadreurs pédagogiques). Cette éducation est planifiée dans 
le WemSV Velon deV SUinciSeV SV\chologiTXeV. Elle eVW VWUXcWXUpe en niYeaX[ d¶pWXdeV aYec deV UqgleV de SaVVage 
d¶Xn niYeaX j Xn aXWUe. CeWWe oUganiVaWion VoigneXVemenW UqglemenWpe faiW de l¶pcole Xne inVWiWXWion foUmelle 
conWUaiUemenW j la famille donW l¶acWion eVW infoUmelle, non V\VWpmaWiVpe. 

LeV aWoXWV TXe l¶pcole SoVVqde SoXU UpXVViU l¶pdXcaWion de l¶enfanW VonW : 

-le caractère bien organisé de son action : elle ne navigue pas à vue comme la famille ; 
-les méthodes utilisées sont adaptées pour former un homme autonome, responsable ; 
-l¶pcole a Xn coUSV de VSpcialiVWeV TXi pYiWe leV WkWonnemenWV WUqV UiVTXanW danV l¶pdXcaWion : il n¶eVW confip j deV 
SeUVonneV la Wkche d¶pdXTXeU TXe celleV TXi en onW le SUofil eW c¶eVW SoXUTXoi, c¶eVW SaU concoXUV TXe l¶EWaW 
recrute ses éducateurs ; 
-elle enVeigne deV YaleXUV XniYeUVelleV, oXYUanW ainVi l¶enfanW VXU le monde : l¶pgaliWp, la jXVWice, l¶eVSUiW cUiWiTXe, 
l¶effoUW. A ce SUoSoV, OliYier REBOUL écrit : « Vi l¶pcole eVW ce TX¶elle doiW rWUe, le faiW mrme de la fUpTXenWeU 
conVWiWXe Xne pdXcaWion moUale aXVVi bien TX¶inWellecWXelle. » ; 

-elle YiVe j cXlWiYeU WoXWeV leV facXlWpV de l¶enfanW (Sh\ViTXeV, inWellecWXelleV, moUaleV eW VocialeV) ; 
-l¶pcole coUUige leV lacXneV de l¶pdXcaWion familiale. 

 

1.3.5. L¶éducation parallèle  
Elle est faite de tout ce que nous rencontrons ou de tout ce à quoi nous  assistons hors de la famille ou de 
l¶pcole. LeV VcqneV aX[TXelleV l¶enfanW aVViVWe VXU la UoXWe, leV modeV d¶rWUe YphicXlpV SaU leV mpdiaV (WplpYiVion, 
cinéma, journaux de la presse écrite, radio, romans, la radio, Internet, les meetings politiques, les manifestations 
de VoXWien oX de SUoWeVWaWion conWUe l¶aXWoUiWp...) UelqYenW de la UXe. La UXe e[erce une influence sans pareille sur 
l¶enfanW j caXVe de l¶eVSace eW dX WemSV TXe la UXe occXSe SaU UaSSoUW j la famille eW j l¶pcole. A Seine l¶enfanW 
est-il VoUWi de la famille TX¶elle le SUend aYec VeV afficheV, VeV foXleV en lieVVe, VeV loiViUV, VeV Vcènes de 
bagaUUeV..., ce TXi n¶eVW SaV WoXjoXUV SoXU pdXTXeU maiV VoXYenW SoXU dpSUaYeU. 
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L¶enfanW TXi \ UeVWe longWemSV finiW SaU deYeniU dplinTXanW. La UXe pdXTXe VoXYenW j l¶indiYidXaliVme eW aX[ 
maux tels que la consommation des stupéfiants, le vol, la violence, la prostitution, la mendicité. Un enfant qui a 
mendip eW obWenX Va SiWance dX joXU UiVTXe d¶en faiUe Von mpWieU eW de UefXVeU le WUaYail, WoXWe choVe TXi SeXW 
conduire au vol car, tous les jours ne seront pas fructueux. Les enfants qui ont suivi des films pornographiques 
en cacheWWe UiVTXenW WUqV W{W de WenWeU leXUV SUoSUeV e[SpUienceV aYec le UiVTXe d¶rWUe e[SoVpV j la SUoVWiWXWion 
VXUWoXW en ce TXi conceUne leV filleV. La UXe enVeigne deV choVeV conWUaiUeV aX[ YaleXUV SU{npeV SaU l¶pcole eW la 
famille. L¶pcole eW la famille enVeignenW l¶effoUW, l¶honnrWeWp, l¶amoXU de la SaWUie, le UeVSecW deV feX[ WUicoloUeV, 
le respect du bien commun.  

La rue présente chaque jour le contraire : des adultes brûlent les feux tricolores ; leV enfanWV conVWaWenW TX¶autour 
d¶eX[, ceUWainV de ceX[ TXi VonW deYenXV UicheV onW dpWoXUnp leV bienV de l¶EWaW ; les manifestants brûlent les 
pdificeV SXblicV, mrme leV V\mboleV de l¶aXWoUiWp de l¶EWaW. QXelleV leoonV ceV acWeV SeXYenW donneU j UeWeniU 
aux enfants ? Tout sauf le bien ; tout sauf la justice ; tout sauf la vérité. 

CeSendanW, WoXW de la UXe n¶eVW SaV npgaWif. Bien aX conWUaiUe, noXV WiUonV de la UXe beaXcoXS d¶infoUmaWionV. LeV 
ViWeV inWeUneW VonW conVXlWpV SaU leV plqYeV eW leV pWXdianWV SoXU V¶inVWUXiUe danV bien de domaines de 
connaiVVanceV oX VXU l¶acWXaliWp : c¶eVW ce TX¶on aSSelle l¶e-Education. Il en est de même des journaux dont la 
lecture cultive les élèves. 

On peut citer les acteurs de cinéma qui incarnent des vertus et que les enfants trouvent plaisir à imiter. 
Exemple : le hpUoV de l¶aV dX l\cpe.  

CeUWaineV afficheV cXlWiYenW l¶oUWhogUaShe che] l¶enfanW. L¶e[SpUience SoliWiTXe ne SeXW rWUe aSSUphendpe SaU 
l¶enfanW TX¶j WUaYeUV leV camSagneV SoliWiTXeV aX[TXelleV il aVViVWe : aucune leçon de civisme ne peut remplacer 
ceV faiWV YiYanWV. C¶eVW danV la UXe TXe l¶enfanW aSSUend pgalemenW j connaiWUe ceUWainV faiWV de la naWXUe : les 
eVSqceV YpgpWaleV, animaleV TX¶on ne SeXW SaV faiUe YoiU WoXWeV danV le cadUe d¶Xne leoon de VcienceV. 

La UXe, SaUce TX¶elle eVW le lieX de la jXngle, eVW Xn mal npceVVaiUe SoXU ceUWainV enfanWV TXe leXU famille n¶a SaV 
pu raisonner. A ce propos, ne dit-on pas que « l¶e[SpUience WienW lieX d¶Xne pcole o� leV leoonV co�WenW cheU, 
maiV c¶eVW la VeXle o� leV inVenVpV SeXYenW V¶inVWUXiUe » ?  

FinalemenW, leV WUoiV facWeXUV de l¶pdXcaWion TXe VonW l¶pcole, la famille eW la UXe VonW iUUemSlaoableV chacXn danV 
le U{le SaUWicXlieU TX¶il joXe. L¶pcole a Xn U{le d¶inVWUXcWion (WUanVmiVVion deV connaiVVanceV SXUeV) maiV aXVVi 
d¶pdXcaWion (YphicXle des valeurs partagées, universelles ou nationales.). La famille éduque (transmission de 
YaleXUV dX gUoXSe Vocial UeVWUeinW). En pdXTXanW, elle inVWUXiW, maiV SaV comme l¶pcole donW la WoXWe SUemiqUe 
miVVion eVW d¶inVWUXiUe l¶enfanW.  

Seulement, on peut diUe TXe WoXV ceV facWeXUV VonW comSlpmenWaiUeV SoXU Xne pdXcaWion de l¶enfanW TXi Ve YeXW 
comSlqWe. LeV SoXYoiUV SXblicV onW le deYoiU de VoXWeniU l¶pcole eW la famille danV l¶pdXcaWion en cenVXUanW la 
diffXVion de ceUWaineV pmiVVionV oX joXUnaX[ TXi n¶onW pas de valeur éducative. 

 

1.3.6. L¶éducation moderne  
L¶pdXcaWion modeUne eVW celle TXi aSSaUWienW aX WemSV SUpVenW. AYec l¶pdXcaWion modeUne VonW npV d¶aXWUeV 
W\SeV d¶pdXcaWion aX UegaUd deV dpfiV acWXelV. Ce VonW enWUe aXWUeV, l¶pdXcaWion j la ciWo\enneWp, l¶pdXcaWion en 
maWiqUe de SoSXlaWion, l¶pdXcaWion enYiUonnemenWale, l¶pdXcaWion en maWiqUe de VanWp SXbliTXe« 

1.4. Les concepts actuels liés aux questions d¶éducation 
1.4.1. L¶Education environnementale/Changements climatiques 
Il existe plusieurs définitions. Mais de façon générale, « l¶pdXcaWion enYiUonnemenWale eVW Xn SUoceVVXV 
dynamique par lequel les jeunes, les enfants scolarisés ou non, futurs décideurs ; acquièrent les savoirs, le 
savoir-faire et le savoir être indispensables pour prendre des déciVionV en YXe d¶Xne geVWion UaiVonnpe de 
l¶enYiUonnemenW. » (RaSSoUW gpnpUal de la ConfpUence annXelle deV inVSecWeXUV de l¶enVeignemenW dX 1er degré 
du Burkina, juillet- août 1997, page 15). 
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En effeW, il eVW connX comme l¶pcUiW MialaUeW G. (1991) TXe © l¶individu tire de son milieu environnant les 
éléments essentiels à sa croissance, à sa vie (et par conséquent), il modifie les constantes de ce milieu où il se 
développe. » (Page 72) 

En Xn VenV, l¶pdXcaWion enYiUonnemenWale conViVWe j VXVciWeU deV aSWiWXdeV et des attitudes indispensables pour 
UpVoXdUe, indiYidXellemenW oX collecWiYemenW, leV SUoblqmeV acWXelV eW fXWXUV de l¶enYiUonnemenW. 

Quant aux changements climatiques, selon la Convention Cadre des Nations Unies sur les Changements 
Climatiques (CCNUCC): « Les changements climatiques sont des changements qui sont attribués directement 
oX indiUecWemenW  j Xne acWiYiWp hXmaine alWpUanW la comSoViWion de l¶aWmoVShqUe mondiale eW TXi YiennenW 
V¶ajoXWeU j la YaUiabiliWp naWXUelle dX climaW obVeUYpe aX coXUV de périodes comparables. » 

PoXU le GUoXSe inWeUgoXYeUnemenWal d¶e[SeUWV VXU l¶pYolXWion dX climaW (GIEC) : « Les changements 
climaWiTXeV V¶enWendenW non VeXlemenW  de la modificaWion  naWXUelle deV comSoViWionV de l¶aWmoVShqUe  maiV 
également du renforcement dX  Shpnomqne de l¶effeW de VeUUe SaU le UejeW danV l¶aWmoVShqUe de ga] j effeW de 
serre  par certaines activités humaines. » 

En somme, les changements climatiques désignent les modifications qualitatives des paramètres normaux 
moyens du climat planétaire. 

 

1.4.2. L¶Education en matière de population (EmP) 
De manière générale, « l¶EmP eVW Xn effoUW d¶infoUmaWion eW de foUmaWion SeUmanenWe dX SXblic VXU leV 
SUoblqmeV de SoSXlaWion afin TX¶il SXiVVe SUendUe en main Va SUoSUe deVWinpe, en YXe de Von mieX[ rWUe ». 

D¶Xn SoinW de YXe SpdagogiTXe, « l¶EmP eVW Xn SUoceVVXV d¶enVeignemenW- apprentissage qui vise à donner à 
l¶aSSUenanW deV connaissances VXU la SoSXlaWion (Waille, comSoViWion, d\namiTXe, acWiYiWpV«) SoXU Xne 
meilleure compréhension des problèmes de poSXlaWion en YXe d¶Xne SUiVe de conscience conduisant à 
l¶adoSWion d¶aWWiWXdeV eW de comSoUWemenWV UaWionnelV eW UeVSonVableV ». Extrait de : DiUecWion de l¶pdXcaWion en 
matière de population, Module de formation en éducation en matière de population (EmP) des maîtres de 
l¶enVeignemenW de baVe. 

 

1.4.3. L¶Education en matière de santé publique 
Elle se définit comme étant un programme éducationnel (formel ou non formel) devant décroitre sensiblement 
l¶incidence deV maladieV coXUanWeV (infecWieXVeV eW SaUaViWaiUeV) noWammenW celleV lipeV j l¶eaX non SoWable eW j 
un environnement insalubre telles que les maladies diarrhéiques, le paludisme, les parasitoses intestinales, la 
rougeole, la coqueluche, la poliomyélite, les infections respiratoires, les maladies nutritionnelles (la 
suralimentation et la sous-alimentation) etc. Il faudrait outre les mesures de planning familial, associer des 
acWionV d¶pdXcaWion SoXU la VanWp inWpUeVVanW leV domaineV de l¶aVVainiVVemenW, de l¶h\giqne coUSoUelle, deV 
croyances traditionnelles nuisibles à la santé, des infections sexuellement transmissibles(IST) et du SIDA.  

AXVVi, Xne pdXcaWion SlXV inWenVe doiW rWUe faiWe j l¶endUoiW de la SoSXlaWion afin TX¶elle XWiliVe daYanWage leV 
services de santé pour satisfaire ses besoins en soins curatifs  et préventifs. Ces actions risquent de rester vaines 
Vi elleV ne VonW SaV accomSagnpeV d¶iniWiaWiYeV YiVanW la SUomoWion de la femme (alShabpWiVaWion). 

 

1.4.4. L¶Education à la citoyenneté 
En se situant dans les différents domaines de la citoyenneWp, il V¶agiW de doWeU leV ciWo\enV deV connaiVVanceV 
VXffiVanWeV VXU leVTXelleV VeUonW dpYeloSSpV leV comSoUWemenWV eW aWWiWXdeV aWWendXV. L¶pdXcaWion j la 
ciWo\enneWp inWqgUe leV diffpUenWV aVSecWV de l¶indiYidX SUiV danV Va globaliWp : le cogniWif, le socio-affectif, le 
psychomoteur. Tous les types de savoirs sont donc impliqués : savoirs théoriques, savoir-faire, savoir-être. 

En V¶inVSiUanW de la YiVion de l¶UNESCO TXi SaUle d¶© Education à la citoyenneté démocratique »,  on peut dire 
TX¶il V¶agiW d¶Xne action en direction des enfants, des jeunes et des adultes, afin de les "armer à participer 
activement à la vie démocratique, en assumant et en exerçant leurs droits et leurs responsabilités".  
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1.4.5. L¶Education aux droits humains  
En général, on estime TXe leV dUoiWV hXmainV VonW leV dUoiWV inhpUenWV j l¶rWUe hXmain. Le conceSW deV dUoiWV 
humains reconnaît que tout être humain a le droit de jouir de ses droits sans distinction de race, de couleur, de 
sexe, de langue, de religion, de croyances politiqueV oX aXWUeV, d¶oUigine naWionale oX Vociale, de VWaWXW 
économique, de statut à la naissance ou autres. 

L¶pdXcaWion aX[ dUoiWV hXmainV eVW Xn SUoceVVXV donW la finaliWp eVW l¶inVWallaWion d¶Xne cXlWXUe de Sai[, de 
tolérance, de démocratie et de respect des dUoiWV hXmainV. Elle SUend l¶pdXcaWion j la ciWo\enneWp comme faiVanW 
partir de ses thèmes phares. 

 

1.4.6. L¶Education inclusive 
L¶pdXcaWion inclXViYe eVW Xne aSSUoche pdXcaWiYe TXi WienW comSWe deV besoins particuliers en matière 
d'enseignement et d'apprentissage de tous les enfants et jeunes gens en situation de marginalisation et de 
vulnérabilité : enfants vivant dans les rues, filles, groupes d'enfants issus de minorités ethniques, de familles 
démunies financièrement, de familles nomades, des familles déplacées (victimes de guerres, de catastrophes, 
etc.), enfants atteints du VIH/sida, enfants handicapés. 

L¶pdXcaWion inclXViYe a SoXU objecWif d'aVVXUeU j ceV enfanWV l'pgaliWp deV dUoiWV eW deV chanceV en maWiqUe 
d¶pdXcaWion. Il V¶agiW d¶Xne aSSUoche pdXcative basée sur la valorisation de la diversité comme élément 
enUichiVVanW dX SUoceVVXV d¶enVeignemenW-apprentissage et par conséquent, favorisant le développement 
humain.  

L¶pdXcaWion inclXViYe YiVe j combaWWUe la maUginaliVaWion deV indiYidXV eW j SUomoXvoir la différence. 
L¶pdXcaWion inclXViYe eVW Xn mo\en SoXU aWWeindUe leV objecWifV de l¶EdXcaWion PoXU ToXV TXi SUomeXYenW Xne 
aSSUoche cenWUpe VXU l¶enfanW.  

Ce modqle UeconnavW le dUoiW j WoXV leV enfanWV d¶rWUe VcolaUiVpV danV leXU commXnaXWp. PoXU ce faire, 
l¶XWiliVaWion deV UeVVoXUceV localeV eW la SaUWiciSaWion de WoXV leV acWeXUV (SaUenWV, pdXcaWeXUV, SUofeVVionnelV de 
VanWp«) VonW encoXUagpeV. 

L¶inclXVion VcolaiUe imSliTXe Xne UefonWe deV SUinciSeV d¶pdXcaWion d¶o� Xne noXYelle oUganiVaWion deV 
systèmes éducatifs. Ainsi, elle nécessite des aménagements tels que : 

9 L¶adaSWaWion deV SUogUammeV ; 
9 L¶e[iVWence d¶Xne UpglemenWaWion eW lpgiVlaWion faYoUiVanW l¶pgaliWp d¶accqV j l¶pcole ; 
9 La SUaWiTXe d¶Xne Spdagogie diffpUencipe ; 
9 La collaboration entre professionnels, entre professionnels et parents ; 
9 L¶adaSWaWion deV locaX[ SeUmeWWanW Xne faciliWp d¶accqV, eWc. 

 

2. La pédagogie 

2.1. Définition 
Etymologiquement le mot  pédagogie vient du grec « païs » TXi YeXW diUe l¶enfanW eW © agoguè » qui signifie 
conduire. 

Le moW Spdagogie a connX deV YaUiaWionV de VenV aX coXUV de l¶hiVWoiUe. CeV changemenWV de YaleXU de la noWion 
de Spdagogie VonW lipV j l¶pYolXWion de l¶inVWiWXWion VcolaiUe d¶Xne SaUW eW j l¶eVVoU deV connaiVVanceV 
VcienWifiTXeV VXU l¶enfanW d¶aXWUe Sart. 

DanV l¶AnWiTXiWp gUecTXe, le SpdagogXe pWaiW Xn eVclaYe aWWachp j Xne famille eW chaUgp de condXiUe l¶enfanW j 
l¶pcole eW de l¶en UameneU. C¶eVW SlXV WaUd aX 16ème Viqcle TX¶aSSaUXW le WeUme  « pédagogie » pour désigner une 
codificaWion d¶Xn VaYoiU mpWhodiTXe TXi UpglemenWeUaiW WoXV leV aVSecWV dX SUoceVVXV d¶enVeignemenW. AX 18ème 
Viqcle, Viqcle de la Vcience, de la WechniTXe eW de l¶pdXcaWion SaU e[cellence, aSSaUXW la Spdagogie en WanW TXe 
Vcience de l¶pdXcaWion. 
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De nos jours la pédagogie est considérée à la fois comme une science et un art. En tant que science, elle est une 
Upfle[ion VXU leV docWUineV, leV V\VWqmeV, leV mpWhodeV, leV WechniTXeV d¶pdXcaWion eW d¶enVeignemenW. En WanW 
TXe Welle, elle eVW Xne WhpoUie SUaWiTXe V¶aSSX\anW VXU deV connaiVVances précises. La pédagogie est une réflexion 
VXU leV YoieV eW leV mo\enV leV SlXV efficienWV SoXU aideU l¶enfanW j acTXpUiU deV connaiVVanceV, Xn VaYoiU-faire et 
un savoir être nécessaires à son épanouissement. 

En WanW TX¶aUW, la Spdagogie eVW Xne SUa[iV didactique, c'est-à-dire, une action coordonnée et méthodique en vue 
d¶Xn UpVXlWaW, d¶Xne fin dpWeUminpe. Son efficaciWp dpSend de la SeUVonnaliWp, et des aptitudes (savoir-faire) de 
l¶enVeignanW. SXU ce Slan, elle eVW la miVe en °XYUe deV connaiVVanceV, de la docWUine eW  deV UeceWWeV TX¶elle 
enseigne. 

DXUkheim conVidqUe la Spdagogie comme µ¶Xne WhpoUie SUaWiTXe¶¶ ; c'est-à-diUe TX¶elle a SoXU objeW de UpflpchiU 
VXU leV V\VWqmeV eW VXU leV SUocpdpV d¶pdXcaWion en YXe d¶en SUpciVeU la YaleXU eW SaU lj  d¶pclairer et de diriger  
l¶acWion deV pdXcaWeXUV. 

Selon Joseph LEIF, dans PhiloVoShie de l¶pdXcaWion, elle est  une réflexion sur les doctrines, les méthodes, les 
WechniTXeV d¶pdXcaWion eW d¶enVeignemenW SoXU en aSSUpcieU la YaleXU, en UecheUcheU l¶efficaciWé, pour améliorer 
les démarches, les moyens élaborés en vue des fins prochaines ou lointaines des buts que se proposent 
l¶pdXcaWion eW l¶enVeignemenW ». 

En UegUoXSanW leV dpfiniWionV deV diffpUenWV aXWeXUV, il aSSaUavW TXe la Spdagogie eVW la Vcience de l¶action 
éducative sur les enfants. 

La Spdagogie gpnpUale eVW Xne Upfle[ion VXU leV finV eW leV condiWionV de l¶pdXcaWion, c¶eVW-à-diUe TX¶elle WUaiWe 
deV diYeUV SUoblqmeV UelaWifV aX[ plpmenWV de l¶pdXcaWion, j VeV mpWhodeV, j VeV modeV d¶oUganiVaWion. 

La ppdagogie aSSliTXpe oX Spdagogie deV diVciSlineV eVW l¶aSSlicaWion SUaWiTXe deV dpmaUcheV, deV WechniTXeV 
en YXe de commXniTXeU Xn conWenX d¶enVeignemenW donnp.  

 

2.2. La pédagogie traditionnelle/ pédagogie nouvelle 
2.2.1. La pédagogie traditionnelle 
La pédagogie WUadiWionnelle, c¶eVW la Spdagogie ancienne, la SUemiqUe foUme de WUanVmiVVion dX VaYoiU danV le 
respect de la tradition et des coutumes ancestrales. 

La Spdagogie WUadiWionnelle Ve baVe VXU le SUinciSe fondamenWal Velon leTXel l¶on ne SeXW accpdeU j des 
connaiVVanceV TXe Vi deV iniWipV YoXV la WUanVmeWWenW. Elle conVidqUe l¶enfanW comme Xn adXlWe incomSleW TXi 
doiW conVWammenW rWUe VoXmiV j l¶aXWoUiWp abVolXe dX mavWUe eW aX conWenX de l¶enVeignemenW. Elle XWiliVe 
beaucoup la mémoire et propose un enseignement par exposés magistraux. De ce point de vue, la pédagogie 
WUadiWionnelle eVW indiffpUenWe aX[ beVoinV eW aX[ inWpUrWV UpelV de l¶enfanW.  

Dans son application, elle fait appel à des stimulants artificiels comme les récompenses, les punitions et 
l¶aXWoUiWaUiVme. CeWWe foUme de Spdagogie a aWWeinW Von SaUo[\Vme aX 15ème siècle avec les écoles chrétiennes qui 
SUpVenWaienW l¶image npgaWiYe de l¶enfanW Velon le Vchpma XnidimenVionnel  de A YeUV B. (A=mavWUe ; B= élève) 

 

2.2.2. La pédagogie nouvelle 
La pédagogie nouvelle est une expression qui désigne un vaste mouvement de réforme qui ne date que du 
XXème siècle bien que le précurseur lointain soit Jean Jacques ROUSSEAU (1712-1778). 

Parmi les pionniers de cette réforme on peut citer : Célestin FREINET, Michel LOBROT ou encore Georges 
LAPASSADE. Deux préoccupations majeures animent ce mouvement de pédagogie. 

La SUemiqUe V¶aSSXie VXU leV acTXiViWionV de la PV\chologie SoXU SUpciVeU leV SoVVibiliWpV eW leV beVoinV de 
l¶enfanW j chaTXe kge (WUaYaX[ de Jean PIAGET eW d¶HenUi WALLON VXU leV VWadeV de dpYeloSSemenW 
inWellecWXel de l¶enfanW). 
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La deX[iqme UenYoie j la TXeVWion dX UaSSoUW de l¶pcole eW de la VocipWp. PoXU ceV noYaWeXUV, l¶pcole doiW SUendUe 
comme SoinW de dpSaUW l¶enYiUonnemenW naWXUel eW Vocial de l¶enfanW. © L¶pcole SaU la Yie eW SoXU la Yie » Ovide 
Decroly (1871-1932). 

L¶idpal eVW d¶ameneU leV enfanWV j SaUWiciSeU acWiYemenW aX SUoceVVXV pdXcaWif aX lieX d¶rWUe deV UpceSWeXUV dX 
savoir magistral : d¶o� l¶aSSlicaWion dX SUinciSe de John DEWEY (1859-1952) : « Learning by doing » c'est-à-
dire apprendre en agissant.  

Au schéma traditionnel «  A vers B se substitue celui de A vers B et de B vers A », du type action et réaction. 

 

2.3. Pédagogie et quelques sciences 
La pédagogie entretient des rapports avec la biologie, la psychologie, la sociologie et la philosophie qui lui 
foXUniVVenW VeV baVeV VcienWifiTXeV. ConWUaiUemenW j la Vcience en gpnpUal, la Spdagogie V¶plqYe aX-dessus des 
fondements scientifiques pour se préoccuper des problèmes des fins. 

 

2.3.1. Pédagogie et biologie 
La biologie, noWammenW hXmaine, eVW danV le cadUe de l¶pdXcaWion, la Vcience TXi pWXdie leV SUoblqmeV UelaWifV j 
la VWUXcWXUaWion, aX foncWionnemenW eW aX dpYeloSSemenW dX coUSV hXmain, danV le bXW d¶Xne meilleXUe 
adaSWaWion de l¶acWion SpdagogiTXe. L¶pWXde biologiTXe SeUmeW j l¶pdXcaWeXU de connavWUe l¶homme, de le 
comSUendUe afin de UpgXleU Von acWion en  conVpTXence. La biologie eVW donc Xn VXSSoUW j l¶pdXcaWion. PoXU bien 
meneU Va Wkche, l¶enVeignanW doiW aYoiU deV noWionV en biologie humaine qui étudie les organismes humains. 

GUkce j la biologie, noXV VaYonV TXe l¶enfanW eVW Xn oUganiVme en cUoiVVance. Il a beVoin d¶rWUe mpnagp eW 
dpYeloSSp. La Spdagogie deYUa SaU e[emSle, alWeUneU effoUW eW UeSoV, pYiWeU leV longXeV SpUiodeV d¶immobilisme. 

 

2.3.2. Pédagogie et psychologie 
La SV\chologie eVW l¶pWXde VcienWifiTXe de la Yie menWale, deV VenVaWionV, deV SeUceSWionV de l¶rWUe hXmain. En 
Spdagogie, elle eVW l¶pWXde dX comSoUWemenW de l¶enfanW. 

La Spdagogie V¶amplioUe gUkce aX[ plpmenWV de Upfle[ion TX¶elle SXiVe de la SV\chologie. CeWWe deUniqUe SeUmeW 
aX mavWUe de comSUendUe l¶aWWiWXde de VeV plqYeV eW de leXU foXUniU WoXWeV leV occaVionV SoVVibleV de cUoiVVance eW 
de développement. 

La science psychologique a permis à la pédagogie de faire un bond TXaliWaWif. L¶on VaiW dpVoUmaiV TXe © l¶enfanW 
n¶eVW SaV Xn adXlWe en miniaWXUe ». Il a une spécificité propre, il a ses attitudes, ses intérêts, ses façons de sentir, 
d¶agiU donW doiW WeniU comSWe la Spdagogie. 

 

2.3.3 Pédagogie et sociologie 
La Vociologie eVW l¶Xn deV fondemenWV eVVenWielV de la Spdagogie. Son U{le eVW SUpSondpUanW danV la 
dpWeUminaWion deV finV de l¶pdXcaWion TXi a enWUe aXWUeV objecWifV, celXi d¶adaSWeU l¶rWUe hXmain aX milieX Vocial 
dans lequel il vit. 

La sociologie éducationnelle eVW l¶pWXde comSaUpe deV condiWionV de foncWionnemenW deV V\VWqmeV VcolaiUeV, de 
la faoon donW ilV V¶adaSWenW aX[ ciUconVWanceV gpnpUaleV dX milieX Vocial. Il V¶agiW, SoXU le mavWUe, de Ve doWeU de 
comSpWenceV SoXYanW lXi SeUmeWWUe d¶aideU l¶enfanW à se développer harmonieusement dans ses rapports avec la 
société.  

DanV la UpaliWp de Va Yie TXoWidienne, le mavWUe WiendUa comSWe dX milieX, deV inflXenceV VociologiTXeV  TX¶il 
e[eUce VXU l¶enfanW (SaU e[emSle leV difficXlWpV de SUononciaWion, leV inWeUfpUenceV lingXiVWiTXeV«). 
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2.3.4. Pédagogie et philosophie 
De maniqUe gpnpUale, la ShiloVoShie SeXW rWUe dpfinie comme Xne Upfle[ion VXU l¶acWiYiWp hXmaine en YXe de la 
recherche de la vérité. La philosophie en matière de pédagogie consiste  à porter un regard particulier sur toute 
l¶acWion pdXcaWiYe. Il V¶agiUa de SoUWeU la Upfle[ion VXU leV YoieV eW mo\enV leV meilleXUV j meWWUe en °XYUe SoXU 
UpXVViU l¶enVeignemenW. Le SpdagogXe ShiloVoShe pWXdie enWUe aXWUeV leV finV de l¶pdXcaWion, leV mpWhodeV 
d¶pdXcaWion, d¶enVeignemenW eW d¶aSSUenWiVVage, leV SUogUammeV en collaboUaWion aYec d¶aXWUeV VSpcialiVWeV WelV 
que le législateur ou le planificateur. Pour montrer le rapport entre pédagogie et philosophie J. Leif écrit dans 
« PhiloVoShie de l¶pdXcaWion Wome 1S.26 : « Une Spdagogie eVW WoXjoXUV l¶aboXWiVVemenW d¶Xne ShiloVoShie ; et 
WoXWe ShiloVoShie Wend j V¶acheYeU en Xne Spdagogie ». 

 

3. L¶enseignement 
EnVeigneU, c¶eVW WUanVmeWWUe oX aideU j acTXpUiU deV connaiVVanceV. Selon  J. LEIF, « l¶enVeignemenW eVW l¶acWion 
SaU laTXelle le mavWUe WUanVmeW j l¶plqYe, faiW acTXpUiU, aSSUendUe, aVVimileU, comSUendUe deV connaiVVanceV 
gpnpUaleV oX VSpcialeV, deV modeV oX deV mo\enV de SenVeU SaU l¶emSloi de mpWhodeV plaboUpeV j ceW effeW. » 

On distingue deux grandes orientationV de l¶enVeignemenW : la SUemiqUe faiW Xne Slace imSoUWanWe j l¶acTXiViWion 
deV connaiVVanceV eW la Veconde, SlXV SUaWiTXe TXe WhpoUiTXe, WienW comSWe de l¶indiYidXaliWp de chaTXe plqYe en 
V¶effoUoanW de le SUpSaUeU j la Yie d¶adXlWe. 

L¶enVeignemenW danV tous les cas a pour objet la transmission des connaissances et pour effet le développement 
inWellecWXel de l¶rWUe hXmain. De SlXV en SlXV, le langage SpdagogiTXe XWiliVe l¶e[SUeVVion, SUoceVVXV 
enseignement-apprentissage. 

En effet, dans sa conception actuelle, l¶enVeignemenW eVW « un processus interpersonnel, intentionnel qui utilise 
eVVenWiellemenW la commXnicaWion comme mo\en SoXU faiUe UpXVViU l¶aSSUenWiVVage d¶Xn VaYoiU oX d¶Xn VaYoiU-
faire ». (AlWeW, (1997), S 8). L¶aSSUenWiVVage eVW la finaliWp de l¶enVeignemenW. DanV l¶enVemble deV SUoceVVXV TXi 
foUmenW l¶homme eW le SUpSaUenW j Von U{le Vocial, l¶enVeignemenW coUUeVSond j la foUmaWion inWellecWXelle. 
(ENCYCLOPEDIE GROLIER). 

 

4. L¶apprentissage 
L¶aSSUenWiVVage eVW Xn SUoceVVXV d¶acTXiViWion dXUable de savoirs, de savoir-faire, de savoir ±être par un 
individu. Pour Jean Berbaum « l¶aSSUenWiVVage eVW l¶acTXiViWion d¶Xn comSoUWemenW adaSWp j Xne ViWXaWion. Il \ 
a aSSUenWiVVage loUVTX¶il \ a inWpgUaWion menWale, SV\chomoWUice de condXiWeV noXYelleV, de comportements 
nouveaux ». L¶aSSUenWiVVage ne VaXUaiW rWUe Xne VimSle accXmXlaWion de connaiVVanceV. L¶aSSUenWiVVage Ve faiW j 
partir des choses, des idées et des concepts. 

ASSUendUe c¶eVW adaSWeU Xne UpSonVe j Xne ViWXaWion. LeV modificaWionV aSSaUaiVVenW VXrtout au niveau des 
différents savoirs : ainsi, on peut distinguer des apprentissages de comportement et des apprentissages de 
connaissances. 

 

5. Enseignement-apprentissage  
Le concept enseignement-aSSUenWiVVage UenYoie j l¶aUWicXlaWion enWUe l¶enVeignemenW diVSenVp SaU l¶enVeignanW 
eW l¶acTXiViWion deV connaiVVanceV SaU l¶aSSUenanW. L¶enVeignemenW-apprentissage est une aide à la 
compréhension, la manière par laquelle procède un enseignant pour se faire comprendre et faire comprendre à 
ses élèves.  

Même si l¶aSSUenWiVVage Ve SUodXiW aXVVi j l¶occaVion de l¶enVeignemenW, ce n¶eVW SaV l¶enVeignemenW mrme TXi 
caXVe leV modificaWionV inWeUneV UpVXlWanW de l¶aSSUenWiVVage. C¶eVW l¶acWiYiWp de l¶plqYe TXi, SendanW 
l¶enVeignemenW engendUe ceV WUanVfoUmaWionV. 
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6. L¶instruction 
Elle eVW l¶acWion d¶inVWUXiUe c¶eVW j diUe foUmeU l¶eVSUiW, l¶enUichiU de connaiVVanceV. L¶inVWUXcWion dpVigne aXVVi la 
somme de connaissances que nous assimilons et qui constitue notre « bagage intellectuel ª. L¶inVWUXcWion Ve faiW 
dans ou en dehoUV dX cadUe VcolaiUe. DX SoinW de YXe VcolaiUe, l¶inVWUXcWion eVW Xn SUoceVVXV mpWhodiTXe de 
WUanVfeUW de connaiVVanceV d¶Xn enVeignanW YeUV leV aSSUenanWV oX l¶aSSUoSUiaWion deV connaiVVanceV SaU leV 
apprenants eux-mêmes. 

L¶enVemble deV connaiVVanceV acTXiVeV TXi dpYeloSSenW leV aSWiWXdeV inWellecWXelleV de l¶indiYidX, 
connaiVVanceV TXe l¶on SeXW obWeniU SaU leV UecheUcheV SeUVonnelleV, conVWiWXe la cXlWXUe. 

 

7. La formation 
DanV le conWe[We de l¶pdXcaWion, elle SeXW Ve confondUe j l¶inVWUXcWion oX j l¶enVeignemenW. Elle eVW l¶enVemble 
deV connaiVVanceV WhpoUiTXeV oX SUaWiTXeV TXe l¶on SeXW acTXpUiU en gpnpUal oX danV Xn domaine SUpciV. On 
SaUle de foUmaWion iniWiale, de foUmaWion conWinXe eW d¶aXWo-formation. Ainsi :  

-La foUmaWion iniWiale eVW l¶enVemble deV comSpWenceV de baVe TXe l¶on acTXieUW en YXe d¶e[eUceU Xn mpWieU 
donné.  
-La foUmaWion conWinXe oX conWinXpe eVW celle TXe l¶on UeooiW aX coXUV de la caUUiqUe SoXU UenfoUceU  VeV 
compétences acquises. 
-L¶aXWo-formation relève de la culture personnelle, de la UecheUche TXe l¶on faiW en YXe d¶amplioUeU Von niYeaX 
de connaissances et de compétences. 

 

8. Le dressage 
« Le dUeVVage eVW Xne foUmaWion lenWe eW SUogUeVViYe d¶aXWomaWiVmeV. L¶acTXiViWion de Upfle[eV TXi Ve 
dpclenchenW j l¶inVX de la YolonWp ». (In Frère Macaire, Notre beau métier, S. 6). A l¶pWaSe acWXelle de 
l¶pYolXWion de la SV\chologie pdXcaWionnelle, il eVW inacceSWable de faiUe dX dUeVVage aX VenV de l¶pSoTXe gUpco-
romaine.  

Pour autant, il ne serait pas juste de nier une part, infime soit-elle, de dUeVVage  danV l¶acWion SpdagogiTXe. En 
effeW, SoXU UendUe le jeXne enfanW aSWe j UeceYoiU l¶pdXcaWion, il eVW npceVVaiUe de lXi faiUe conWUacWeU deV 
habiWXdeV SaU deV SUocpdpV mpcaniTXeV, Von inWelligence n¶pWanW SaV encoUe aVVe] dpYeloSSpe SoXU lXi VeUvir de 
guide. Exemple : la SoliWeVVe, leV UqgleV de gUammaiUe« 

 

9. Liens entre quelques concepts 
LeV nXanceV enWUe ceUWainV conceSWV VonW Vi VXbWileV TX¶elleV n¶aSSaUaiVVenW TX¶en meWWanW ceV conceSWV en 
comparaison. 

 

9.1. Pédagogie et éducation 
L¶hiVWoiUe de la Spdagogie UecoXSe celle de l¶pdXcaWion maiV ne conVWiWXe SaV Xne mrme UpaliWp aX VenV VWUicW deV 
WeUmeV. On SaUle de Spdagogie loUVTXe l¶pdXcaWion XWiliVe Xn ceUWain W\Se de mpWhode danV l¶pdXcaWion 
considérée. 

L¶pdXcaWion eVW l¶acWion e[eUcpe VXU les enfants par les parents et les maîtres. La pédagogie consiste, non en 
acWionV, maiV en WhpoUieV. CeV WhpoUieV VonW deV maniqUeV de conceYoiU l¶pdXcaWion eW non deV maniqUeV de la 
SUaWiTXeU. L¶pdXcaWion eVW la maWiqUe de la Spdagogie. CeWWe deUniqUe conViste dans une certaine manière à 
UpflpchiU VXU leV choVeV de l¶pdXcaWion. 

L¶pdXcaWion eVW aSSaUXe aYec la ciWp. OUganiVaWion Vociale eW pdXcaWion YonW de SaiU. La Spdagogie eVW 
dpWeUminpe eW V¶e[SliTXe SaU Von cadUe hiVWoUiTXe eW gpogUaShiTXe. La Spdagogie n¶eVW SaV l¶pdXcaWion eW ne 
VaXUaiW en WeniU lieX. Son U{le n¶eVW SaV de Ve VXbVWiWXeU j la SUaWiTXe. 
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PoXU la ShiloVoShe de l¶pdXcaWion MaUie-ClaXde BLAIS eW VeV comSagnonV, l¶pdXcaWion UelqYe dX dpbaW SXblic 
aloUV TXe la Spdagogie eVW eVVenWiellemenW l¶affaire des pédagogues (PoXU Xne ShiloVoShie de l¶pdXcaWion, 2002). 
C¶eVW pgalemenW le SoinW de YXe de PhiliSSe MEIRIEU TXi pcUiW : « En éducation, tout citoyen a son mot à dire 
(«).MaiV WoXW ce TXi Ve diW n¶eVW SaV Spdagogie » (1995, La pédagogie entre le dire le faire, p 40) 

La Spdagogie a aYec l¶pdXcaWion ce TXe la Vcience a aYec l¶acWion. La Spdagogie eVW Xn mo\en aX VeUYice de 
l¶pdXcaWion, SoXU Va miVe en °XYUe. Il \ a donc enWUe pdXcaWion eW Spdagogie Xne UelaWion/Xn UaSSoUW de mavWUeVVe 
à servante.  

 

9.2. Education et instruction 
L¶inVWUXcWion V¶inWpUeVVe j la foUmaWion inWellecWXelle de la SeUVonne. L¶pdXcaWion YiVe la foUmaWion WoWale. 

On diW d¶Xne SeUVonne TX¶elle eVW inVWUXiWe TXand elle a faiW deV pWXdeV eW acTXiV deV connaiVVanceV pWendXeV. On 
la diW bien pdXTXpe TXand, en SlXV de l¶inVWUXcWion, elle a UeoX Xne foUmaWion moUale eW Vociale, eW TX¶elle a dX 
savoir-faire. 

 

CONCLUSION 
Cette première unité présente essentiellement des approches et des définitions pédagogiques des concepts que le 
stagiaiUe V¶effoUceUa de mavWUiVeU UaSidemenW afin de faYoUiVeU la comSUphenVion deV XniWpV VXiYanWeV. CeUWainV 
termes, en apparence synonymes, présentent en pédagogie des différences fondamentales ou des nuances que le 
maître doit savoir pour bien accomplir sa miVVion. AinVi, inVWUXiUe  n¶eVW SaV pdXTXeU ; pdXTXeU n¶eVW SaV 
dUeVVeU« 

 

Post test  
1. Définissez les notions suivantes : la Spdagogie, l¶pdXcaWion, l¶enVeignemenW, l¶inVWUXcWion,      l¶aSSUenWiVVage, l¶pdXcaWion 
en matière de population (EmP). 
2. Quelle différence y-a-t-il entre éducation et pédagogie, entre éducation et enseignement ? 

 

Réponses au post test : 
Définitions succinctes : 

Pédagogie : aUW de WUanVmeWWUe leV connaiVVanceV. C¶eVW aXVVi la Vcience dpWeUminanW leV VWUaWpgieV leV mieX[ indiTXpes pour 
un enseignement et une éducation réussis. 

Education : AcWion de dpYeloSSeU en chaTXe indiYidX WoXWe la SeUfecWion donW il eVW VXVceSWible. C¶eVW le dpYeloSSemenW deV 
comSpWenceV de l¶indiYidX VXU le WUiSle Slan inWellecWXel, Sh\ViTXe eW moUal en YXe de son épanouissement individuel et de 
son insertion sociale harmonieuse. 

Enseignement : AcWion de WUanVmeWWUe deV connaiVVanceV j TXelTX¶Xn. 

Instruction : AcWion d¶acTXpUiU oX de faiUe acTXpUiU deV connaiVVanceV oX deV comSpWenceV. 

L¶aSSUenWiVVage : C¶eVW Xn SUoceVVXV d¶acTXiViWion dXUable de VaYoiUV, de VaYoiU-faire, de savoir ±être par un individu. 
ASSUendUe c¶eVW adaSWeU Xne  UpSonVe j Xne ViWXaWion. LeV modificaWionV aSSaUaiVVenW VXUWoXW aX niYeaX deV diffpUenWV  
savoirs : ainsi, on peut distinguer des apprentissages de comportement et des apprentissages de connaissances. 

Education en matière de population : D¶Xn SoinW de YXe SpdagogiTXe,  © l¶EmP eVW Xn SUoceVVXV d¶enVeignemenW- 
aSSUenWiVVage TXi YiVe j donneU j l¶aSSUenanW deV connaissances sur la population (taille, composition, dynamique, 
acWiYiWpV«) SoXU Xne meilleXUe compréhension deV SUoblqmeV de SoSXlaWion en YXe d¶Xne SUiVe de conscience conduisant à 
l¶adoSWion d¶aWWiWXdeV eW de comSoUWemenWV UaWionnelV eW UeVSonVableV ». 

Différence entre : 

Éducation et pédagogie : L¶pdXcaWion UelqYe dX dpbaW SXblic. ToXW le monde SeXW SaUWiciSeU j l¶effoUW d¶pdXcaWion. La 
Spdagogie UelqYe dX domaine deV VeXlV VSpcialiVWeV de l¶enVeignemenW TXe VonW leV enVeignanWV, leV encadUeXUV 
pédagogiques, les pédagogues. 

Éducation et formation : L¶pdXcaWion eVW Xn SUoceVVXV de foUmaWion comSlqWe de l¶indiYidX WanW VXU le Slan deV VaYoiUV, deV 
savoirs faire et des savoirs être. La formation concerne généralement  et essentiellement un seul domaine qui est soit 
intellectuel, physique ou moral. 


